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        Michael Vey


        Pouvoir : électrocute par simple contact, ou conduction. Peut aussi absorber les pouvoirs des autres enfants électriques.


        Le plus puissant de tous les enfants électriques, Michael est également le chef de l’Électroclan. Son pouvoir est en augmentation constante, peut-être en relation avec la maladie de Gilles de la Tourette dont il est atteint.


      


      

      

        Ostin Liss


        Pouvoir : Ostin est un Nonel – il ne possède aucun pouvoir électrique.


        Très intelligent, Ostin possède un QI de 155, niveau courant chez les Prix Nobel. Il est le meilleur ami de Michael, et l’un des trois membres fondateurs de l’Électroclan.


      


       

      

      

      


        Taylor Ridley


        Pouvoir : brouille temporairement les synapses électriques du cerveau pour désorienter sa victime. Lit aussi dans les pensées des gens, mais uniquement lorsqu’elle est en contact physique avec eux.


        Taylor est un des trois membres fondateurs de l’Électroclan. Michael et elle ont chacun découvert les pouvoirs de l’autre au lycée de Meridian, qu’ils fréquentaient tous deux. Taylor est la copine de Michael.


      


      

      

        Abigail


        Pouvoir : bloque temporairement la douleur par stimulation électrique de certaines zones du cerveau. Pour ce faire, elle doit toucher la personne.


        Comme Ian et McKenna, Abigail a été gardée en détention plusieurs années par les Elgen, au motif qu’elle refusait de se soumettre à Hatch. Elle a intégré l’Électroclan après s’être échappée du Purgatoire, la prison de l’Académie Elgen.


      


      

      

        Bryan


        Pouvoir : concentre l’électricité afin de découper la matière, notamment les métaux.


        Bryan fait partie des Halos de Hatch. Il passe le plus clair de son temps à jouer à la console et à asticoter Kylee.


      


      

      

        Grace


        Pouvoir : Grace est une « clé USB humaine », capable de transférer et de stocker des données informatiques en grande quantité.


        Grace vivait parmi les Elgen. Puis elle s’est ralliée à l’Électroclan quand le groupe a infligé une défaite à Hatch, à l’Académie de Pasadena. Depuis, elle collabore avec la résistance, mais n’a pris part à aucune mission de l’Électroclan.


      


      

      

        Ian


        Pouvoir : voit grâce à l’électrolocalisation. C’est le même phénomène qui permet aux requins et aux anguilles de voir en eaux troubles.


        Comme Abigail et McKenna, Ian a été retenu prisonnier plusieurs années par les Elgen, car il refusait de se soumettre à Hatch. Il a intégré l’Électroclan après s’être échappé du « Purgatoire », la prison de l’Académie Elgen.


      


      

      

        Jack


        Pouvoir : Jack est un Nonel : il ne possède aucun pouvoir électrique.


        Jack tire sa grande force d’une pratique sportive assidue. Il est aussi très habile pour tout ce qui est mécanique et conduite automobile. Caïd qui harcelait Michael au lycée, il a finalement intégré l’Électroclan après que Michael l’eut payé pour l’aider à aller libérer sa mère.


      


      

      

        Kylee


        Pouvoir : capable de créer des champs électromagnétiques, la jeune fille est un véritable aimant humain.


        Kylee fait partie des Halos de Hatch. Son passe-temps favori est le shopping. Elle s’y adonne avec sa meilleure (et unique) amie Tara.


      


       

      

      

      


        McKenna


        Pouvoir : génère de la lumière et de la chaleur. McKenna peut dépasser la température de trois mille kelvins.


        Comme Ian et Abigail, McKenna a été mise en détention plusieurs années par les Elgen, au motif qu’elle refusait de se soumettre à Hatch. Elle a intégré l’Électroclan après s’être échappée du « Purgatoire », la prison de l’Académie Elgen.


      


      

      

        Nichelle


        Pouvoir : Nichelle fait office de terre électrique, elle peut détecter et aspirer les pouvoirs des autres enfants électriques. Comme Tessa, mais à un degré moindre, elle est aussi capable de les augmenter.


        Nichelle était le « bras armé » de Hatch face aux autres enfants électriques, jusqu’à ce que celui-ci l’abandonne durant la bataille de l’Académie Elgen. L’Électroclan l’a par la suite recrutée, malgré les réticences de tous les membres, pour la mission de sauvetage de Jade Dragon. Nichelle est depuis un membre loyal de l’organisation.


      


      

      

        Quentin


        Pouvoir : crée des impulsions électromagnétiques isolées lui permettant de neutraliser tous les appareils électriques situés dans un rayon de vingt mètres.


        Intelligent, Quentin est le chef des Halos de Hatch. Les Elgen le considèrent comme le second de ce dernier.


      


       

      

      

      


        Tanner


        Pouvoir : brouille les systèmes électriques de pilotage des avions, qui alors s’écrasent. Son pouvoir est tel qu’il parvient à l’utiliser du sol.


        Maltraité des années durant par les Elgen, Tanner a été libéré par l’Électroclan, à la centrale Starxource du Pérou. Recueilli par la résistance, il a une chance de se remettre de ce long calvaire. Les crimes que le Dr Hatch l’a forcé à commettre sont pour lui une source de profonde souffrance.


      


      

      

        Tara


        Pouvoir : comme sa jumelle Taylor, Tara possède la faculté de perturber les fonctions électriques normales du cerveau. Des années de perfectionnement lui ont permis de concentrer ses efforts sur des parties précises du cerveau, afin de créer des émotions telles la peur ou la joie.


        Avec l’aide des scientifiques Elgen, elle a appris à créer des illusions mentales, grâce auxquelles elle peut notamment changer l’apparence d’une personne auprès d’une autre.


        Tara fait partie des Halos de Hatch. Après leur naissance, Taylor et elle ont été adoptées par deux familles différentes. Tara vit avec Hatch et les Elgen depuis ses six ans.


      


      

      

        Tessa


        Pouvoir : augmente les pouvoirs des autres enfants électriques (tout le contraire de Nichelle, donc).


        Tessa a réussi à s’enfuir de la centrale Starxource du Pérou, avant d’être recueillie six mois durant par une tribu indigène, les Amacarra. Elle s’est ralliée à l’Électroclan après que ces mêmes indigènes ont arraché Michael des griffes des Elgen.


      


      

      

        Torstyn


        Pouvoir : cruel et dangereux comme peu d’enfants électriques, Torstyn est capable de créer des micro-ondes.


        Torstyn fait partie des Halos de Hatch et a participé à la construction des premières centrales Starxource. Antagonistes au départ, Quentin et lui ont enterré la hache de guerre. Torstyn est loyal envers Quentin, auprès de qui il occupe la fonction de garde du corps.


      


      

      

        Wade


        Pouvoir : Wade est un Nonel – il ne possède aucun pouvoir électrique.


        Meilleur ami de Jack, Wade avait intégré l’Électroclan en même temps que celui-ci. Il est mort au Pérou lors d’un affrontement avec des gardes Elgen.


      


      

      

        Zeus


        Pouvoir : projette l’électricité à partir de son corps.


        Kidnappé tout jeune par les Elgen, Zeus a très longtemps fait partie des Halos de Hatch. Il a intégré l’Électroclan après la bataille de l’Académie Elgen. Son véritable nom est Leonard Frank Smith.


      


      



  







  

  


    Prologue


    Aucun survivant


    

      

        Communications radio des Elgen au cours de l’attaque du Timepiece Ranch


        — Elgen 1 à tous les hélicoptères. Préparez-vous à lancer l’opération Orage Mexicain.


        — Elgen 12 à Elgen 1. Lignes électriques signalées en limite sud du complexe. Approche interdite à tous les hélicos.


        — Bien reçu, Elgen 12. Base Elgen, cible à portée de missiles. Appareils prêts à tirer les missiles Hellfire. Attendons l’ordre.


        — Bien reçu, Elgen 1. Autorisation de tirer pour tuer.


        — Mouvement au sol, Elgen 1. Un hélico ennemi s’apprête à décoller. Je répète : un hélico ennemi s’apprête à décoller.


        — Elgen 6, abattez l’appareil ennemi. À tous nos hélicos : tirez les missiles.


        — Missiles Hellfire tirés.


        [Énormes explosions.]


        — Sacré feu d’artifice, amigos.


        — Chauds les marrons, chauds !


        — Comment on dit « feu » en espagnol ?


        — Fuego.


        — Moi, j’aurais dit « cigarillos », Elgen 4. [Rires.]


        — Ou « Tabasco », Elgen 2.


        — Ici Elgen 9. Aucun tir au sol constaté.


        — Base Elgen à Elgen 1. 154 tirs de missiles confirmés.


        [Fortes détonations.]


        — Elgen 6 à Elgen 1. Nous avons touché des citernes d’essence enterrées, ou une cache d’armes. La partie sud du ranch vient de se soulever de six mètres.


        — Les Hellfire, ça ne plaisante pas, Elgen 6.


        — Ennemis en vue ?


        — Non, mon commandant.


        — Elgen 1 à Base Elgen. L’armée de l’air mexicaine réagit-elle ?


        — Négatif, Elgen 1. Rien à signaler.


        — À tous les hélicoptères : commencez à mitrailler l’objectif.


        [Bruits de mitrailleuses de calibre 50.]


        — Explosions constatées le long de la route. Au rapport, Elgen 1.


        — Mines terrestres ennemies, semble-t-il.


        — Des haricots sauteurs du Mexique, oui, Elgen 9.


        — Elgen 3 à Elgen 1. Nous sommes à la verticale de la cible. Toutes cibles premières détruites. Toutes cibles secondaires détruites.


        — Bien reçu, Elgen 3.


        — Un instant. Mouvement détecté à deux heures.


        — Elgen 2, lance-roquettes à deux heures ! Lance-roquettes à deux heures ! Tir imminent.


        — Elgen 2 à… [Parasites.]


        [Pause.]


        — Elgen 2 touché. Elgen 2 touché.


        [Pause.]


        — Elgen 2 abattu, Elgen 1.


        — Elgen 3, ouvrez le feu sur le lance-roquettes.


        — Missile tiré.


        [Explosion.]


        — Cible neutralisée.


        — Elgen 2, vous me recevez ? Elgen 2, vous me recevez ?


        — Elgen 1 à Elgen 3, rapport sur Elgen 2.


        — Trop de fumée pour confirmer, Elgen 1.


        — Elgen 2, Elgen 2, vous me recevez ? Je répète, Elgen 2, vous me recevez ?


        — Ici Elgen 4. Nous atterrissons pour mieux voir.


        — Altitude basse. [Voix féminine. Message d’avertissement préenregistré.]


        [Explosion.]


        — Elgen 4, redécollez. Pièce d’artillerie intacte signalée.


        — Je crois que ça n’était qu’une mine.


        — Explosion trop importante, Elgen 4.


        — Peut-être une autre citerne.


        — … ou un dépôt de munitions.


        — Sympa de leur part d’avoir tout prévu.


        — Elgen 3, est-ce que Elgen 2 répond ?


        — Toujours pas, Elgen 1.


        — Elgen 2, Elgen 2, vous me recevez ?


        — Nous avons un visuel, Elgen 1. Elgen 2 est en flammes. Aucun signe de survivants.


        — Bien reçu, Elgen 4. Phase terminale amorcée. À tous les hélicos, évacuez la zone. Elgen 9 et 11, larguez le napalm.


        — Et pour Elgen 2 ?


        — Aucun membre d’équipage n’a survécu. Largage du napalm à mon commandement. [Pause.] Feu.


        — Ici Elgen 9. Napalm largué.


        [Explosion.]


        — Ici Elgen 11. Napalm largué.


        — J’adore respirer l’odeur du napalm le matin…


        — Messieurs, vous avez devant vous un avant-goût de l’enfer. Partons avant que l’aviation militaire mexicaine ne rapplique.


        — Depuis quand ils ont des zincs, les Chicanos ? [Rires.]


        — À tous les appareils, regagnez la Base Elgen. Elgen 11, filmez la zone, puis rejoignez la flotte.


        — Bien reçu, Elgen 1.


        — Elgen 1 à la base. Mission accomplie. Cible neutralisée. Aucun survivant ennemi signalé. Je répète. Aucun survivant ennemi signalé.
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  – 1 –


  De vieux amis


  

    

      Bureau de l’amiral Hatch


        Centrale Starxource de Taïwan


      Il était près de minuit et le capitaine Welch, de la Garde d’Élite des Elgen, se tenait au garde-à-vous dans le bureau de l’amiral Hatch, dos à la porte.


      — Nous avons détruit la base des terroristes, monsieur. Le ranch de la résistance a été anéanti.


      Hatch a acquiescé sans s’arrêter de lire.


      — Qu’avez-vous fait des prisonniers ? a-t-il demandé au capitaine.


      — Il n’y en a pas eu. Aucun survivant n’a été signalé.


      À ces mots, Hatch a levé les yeux de son livre.


      — Aucun survivant ?


      — Nous avons tué tout le monde. Après les tirs de missiles, nous avons largué du napalm. J’ai visionné les images. La zone ressemblait à Dresde à la fin de la Seconde Guerre mondiale. Je peux vous transmettre la vidéo, si vous le souhaitez.


      Hatch est resté quelques instants sans rien dire.


      — Inutile, je vous fais confiance, a-t-il finalement tranché.


      Il a alors posé son livre, puis s’est levé et s’est dirigé vers la droite du capitaine, veillant bien à éviter son regard.


      — Et concernant l’Électroclan, quelle est la situation ? Sont-ils toujours à Taïwan ?


      Hatch parlait à voix basse, sur un ton menaçant.


      Welch s’est crispé et a répondu :


      — Ils se sont échappés, monsieur.


      — Tous ?


      — Oui.


      — Avec la petite Chinoise ?


      — Oui, monsieur. Nous pensons qu’ils détiennent Jade Dragon.


      La mine pensive, Hatch a laissé passer un temps avant de déclarer :


      — Vous m’avez déçu.


      — Oui, monsieur.


      L’amiral n’a rien ajouté, se contentant d’un signe de tête. Welch l’observait d’un air interrogateur. Il s’attendait à ce que Hatch s’emporte, qu’il explose de rage. Au lieu de ça, celui-ci parlait d’une voix presque mélancolique, comme un homme qui vient de se faire plaquer.


      — Est-ce tout ce que vous avez à me rapporter ? Votre échec ?


      — Oui, monsieur, a confirmé Welch en s’efforçant de rester stoïque.


      — Bien. Vous m’avez fait votre rapport.


      « Bien ? » Welch était aussi surpris qu’angoissé. Hatch aurait-il abusé de la bouteille ? Il ne l’avait jamais vu aussi calme devant l’échec.


      — Parlez-moi de Schema ? a insisté l’amiral. L’a-t-on capturé ?


      — Non, monsieur. Il a disparu.


      — Disparu ?


      — Vous n’aviez pas encore quitté la Suisse. Un de nos hommes le filait, mais il s’est évanoui dans la nature.


      — Qui s’est évanoui dans la nature ? s’est exclamé Hatch en fronçant les sourcils. Schema ou notre homme ?


      — Les deux, en fait, monsieur.


      Là encore, Hatch est demeuré de marbre.


      — Peu importe. Schema n’a que peu d’intérêt.


      Il s’est servi un verre d’une carafe en cristal, l’a vidé, puis l’a rempli de nouveau.


      — Puis-je vous offrir à boire, capitaine Welch ?


      — Oui, monsieur. Merci, monsieur.


      Welch ne savait décidément plus sur quel pied danser. Il s’était plutôt attendu à de violents reproches. L’amiral lui servait pourtant une boisson d’une belle couleur caramel.


      — Au bon vieux temps. Et aux vieux amis.


      — Aux vieux amis, a répété Welch.


      Sur ce, il a bu son verre, qu’il s’est hâté de reposer, tandis que Hatch sirotait le sien, visiblement absorbé par ses pensées.


      — Nous travaillons ensemble depuis longtemps, a-t-il repris. Beaucoup de choses ont changé depuis nos débuts. À commencer par le monde lui-même.


      — Nous aussi, monsieur. Nous sommes devenus puissants.


      — En effet. Nous avons fait l’acquisition de deux navires pour remplacer le Watt : l’Edison, un croiseur cuirassé russe, et le Franklin, un porte-hélicoptères amphibie français de la classe Mistral. Tous deux sont équipés en personnel et sont en partance pour Tuvalu, de même que l’Ohm, le Tesla et le Joule. Ils ont pris la mer voilà six jours.


      » Ce soir, le Faraday et le Volta mettront eux aussi le cap sur Tuvalu. Quant à moi, je me rends à Jakarta par avion, avec les capitaines Despain et Bosen, afin d’inspecter l’Edison. Ensuite, nous nous rendrons sur Tuvalu pour les cérémonies d’inauguration de notre centrale locale de Funafuti. Quatre cents de nos gardes sont déjà stationnés sur l’île.


      » Pendant que je recevrai les dignitaires de Tuvalu, la flotte se regroupera à douze miles de l’île principale afin d’entamer l’opération Camp de Base. Si tout se déroule comme prévu – et j’y compte bien –, nous prendrons alors le contrôle de l’île et y établirons notre base. Nous allons achever ce que Vey nous a empêché de réaliser lorsqu’il a fait sauter l’Ampère.


      — Vous ne souhaitez pas que je vous escorte à Jakarta, monsieur ?


      — Non, lui a répondu sèchement Hatch. J’ai une autre mission à vous confier.


      — Comment puis-je vous être utile, amiral ?


      Hatch a enfoncé un bouton sur son bureau.


      — En servant d’exemple.


      Aussitôt, quatre gardes ont franchi la porte d’entrée.


      — Monsieur Politis, a déclaré Hatch d’un ton calme. Le capitaine Welch est officiellement relevé de son titre et de ses fonctions. Retirez-lui son arme et ses insignes, et arrêtez-le.


      — À vos ordres.


      — Monsieur, a balbutié Welch, le teint livide.


      Au même instant, deux hommes le prenaient par les bras, lui ôtaient son pistolet et lui passaient les menottes. Son couteau réglementaire en main, Politis lui a ensuite arraché les insignes de la Garde d’Élite des Elgen qu’il arborait à l’épaule et sur la poitrine.


      — Et maintenant, monsieur ? a demandé Politis.


      — Conduisez-le à sa cellule. Quand nous aurons rallié la centrale de Tuvalu, il sera livré en pâture aux rats.


      — À vos ordres.


      — Amiral ? a protesté le condamné.


      — Oui. Je suis toujours votre supérieur. Vous avez juré de me servir jusqu’à la mort et c’est précisément ce que j’attends de vous : votre mort. En accomplissant ce devoir, vous montrerez à vos collègues que j’exige leur entière obéissance et que je n’accepte pas l’échec.


      Il a fait un geste du menton en direction de Politis.


      — Exécution, a aboyé celui-ci tout en entraînant Welch vers la porte.


      Une fois seul dans son bureau, Hatch a vidé son verre puis s’en est servi un troisième.


      — Aux vieux amis.


    


    








Deuxième partie
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Étincelles


Je m’appelle Michael Vey. En ce moment même, je me trouve à bord d’un jet privé, les yeux rivés sur ma main. Elle tremble. Et produit des étincelles. Chose un peu difficile à croire si vous ne savez rien de moi. Cependant, si vous me connaissez un peu, vous savez que je possède de l’électricité en moi. Même quand l’éclairage de l’avion est éteint, les étincelles qui crépitent entre mes doigts illuminent le fuselage, comme des spots stroboscopiques dans une discothèque. Je n’y peux rien, c’est plus fort que moi – comme les tics que me vaut la maladie de Gilles de la Tourette.

Mis à part cette manifestation électrique, le calme règne à bord du jet. Nichelle a le mal de l’air et a vomi peu après le décollage. Ma copine, Taylor, a voulu me serrer contre elle mais a laissé tomber après s’être fait électrocuter trois fois.

Ça fait quelque temps que mon niveau d’électricité augmente régulièrement, mais je ne pense pas que ce soit ce qui génère cette manifestation. Je dirais plutôt que c’est l’émotion qui me fait crépiter. Et des émotions, j’en ressens tellement en ce moment que j’ai du mal à respirer. Sans compter que j’ai dormi moins de quatre heures ces deux derniers jours. Et que c’est le chaos total dans ma vie.

Avec mes amis de l’Électroclan, nous rentrons aux États-Unis après un bref séjour à Taïwan, où nous avons arraché une jeune Chinoise, Jade Dragon, des griffes des Elgen. C’est d’ailleurs à Taïwan que nous avons appris que le Timepiece Ranch, le quartier général de la résistance, avait été détruit par ces mêmes Elgen. Dans sa dernière communication, la voix nous indiquait qu’il n’y avait aucun survivant.

Ça me touche personnellement : ma mère se trouvait au ranch. J’avais à peine huit ans quand mon père est mort et j’avais eu l’impression que mon univers était mort avec lui. La seule personne qui m’ait aidé à ne pas sombrer, c’était ma mère. Maintenant, elle aussi est partie. Je suis orphelin.

Les parents d’Ostin séjournaient également au ranch. Ostin, il n’a jamais perdu de proches de toute sa vie, pas même un poisson rouge. Forcément, il a du mal à encaisser. On est tous à l’envers. McKenna, sa copine, le soutient. Abigail elle-même a essayé de lui ôter sa douleur, mais il lui a demandé d’arrêter. Il estime que ce serait trahir ses parents. Moi, je lui répète qu’on ne sait pas encore exactement ce qui s’est passé, mais c’est un mensonge. Jamais la voix ne se serait trompée sur une info aussi importante. Ma mère, les parents d’Ostin, la résistance : tous ont disparu. Les Elgen les ont tous tués.

Nos pilotes nous ont appris que la mère de Taylor était repartie pour l’Idaho avant l’attaque. Bonne nouvelle, certes, mais de courte durée. Les Elgen ne pardonnent jamais. Ce n’est qu’une question de temps avant qu’ils la traquent à son tour.

Bref, les émotions tourbillonnent en moi : déni, espoir, désespoir, rage – la rage, oui, plus forte que toutes les autres. J’ai envie de réduire en cendres Hatch et les Elgen. Si je pouvais me transformer en un gigantesque éclair et les détruire, tous, je le ferais sans hésiter. Quitte à y laisser ma peau.

Voilà où j’en suis. Voilà à quoi je pense. D’où mon électricité qui crépite à mort. J’ignore ce qui nous attend en Amérique. Tout ce que je sais, c’est que les prochaines vingt-quatre heures vont changer à tout jamais le cours de ma vie.





– 3 –

Cauchemars


— À quoi tu penses ? m’a chuchoté Taylor.

— Tu n’as qu’à lire en moi pour le savoir…, lui ai-je répondu.

— Je préférerais que tu me le dises.

Je me suis tourné face à elle.

— Tu te rappelles notre conversation sur le toit, à Taïwan ? Quand je disais qu’on allait arrêter le combat ?

— Oui, m’a-t-elle confirmé en acquiesçant tristement.

— J’hallucine de voir comment tout a changé en quelques jours. Jamais on ne pourra arrêter. On ne connaîtra jamais la paix.

— Peut-être que si. Il nous reste toujours l’espoir.

— Ça n’est pas ça qui va me ramener ma mère. Ni personne d’autre.

— Nous n’avons pas la certitude qu’elle soit… Elle a pu s’enfuir. Si ça se trouve, elle avait filé avant même le début de l’attaque.

J’ai inspiré à fond et penché la tête. Espérer, ça me faisait peur.

— Si c’était le cas, la voix nous l’aurait dit.

— La voix ne sait pas tout, m’a rétorqué Taylor.

— Jusqu’à présent, il ne s’est jamais trompé.

À ce moment-là, Ostin est venu s’accroupir dans l’allée, à côté de mon siège. Ses yeux étaient rouges et bouffis.

— J’ai une question à poser au pilote. Je ne comprends pas que les Elgen aient pu attaquer le ranch sans que l’armée américaine soit intervenue. Ils n’auraient pas dû pouvoir franchir la frontière sans se faire repérer.

— Je t’accompagne, ai-je décidé.

On s’est donc dirigés vers le cockpit, dont la porte était ouverte.

— Excusez-moi, a commencé Ostin comme nous pénétrions dans l’espace réduit. Je voudrais vous demander quelque chose.

Scott, le capitaine, s’est aussitôt retourné vers nous.

— Oh là, Michael, n’approche pas plus, tu veux ? Tu perturbes les instruments de vol. Boyd, prends les commandes, je reviens dans un instant.

— OK.

Ostin et moi sommes ressortis du cockpit, suivis par Scott.

— Que voulais-tu savoir ?

— Comment les Elgen ont-ils pu attaquer une cible en territoire américain ? Pourquoi l’armée ne les en a-t-elle pas empêchés ?

— Le ranch n’est pas situé aux États-Unis, mais au Mexique, a expliqué Scott. Les Elgen ont lancé une attaque surprise via le golfe de Californie. À aucun moment ils n’ont pénétré dans l’espace aérien américain.

— On était au Mexique ? ai-je voulu clarifier.

— Oui, dans un coin isolé de l’État de Sonora.

— Au Mexique, a répété Ostin. Ça explique qu’ils aient été lâchés…

— Personne ne les a lâchés, ai-je immédiatement riposté.

— … par le gouvernement. On atterrit bientôt ?

— D’ici quatre heures. Tâchez de vous reposer. Les prochains jours s’annoncent intenses.

— Qu’est-ce qui vous fait dire que la piste d’atterrissage du ranch est sécurisée ? s’est inquiété Ostin.

— Rien, a concédé Scott. Nous ignorons même si les Elgen se trouvent toujours sur place. C’est pourquoi nous allons nous poser à Douglas, dans l’Arizona, puis faire le reste du trajet par la route. Maintenant, allez vous reposer.

Ostin et moi avons regagné nos sièges. Je ne sais pas ce qui me poussait autant à retourner au ranch. Je me dis qu’on n’accepte pas vraiment un décès avant d’avoir vu le cadavre. D’où les funérailles.

Bref, j’ai incliné mon siège, me suis allongé et ai fermé les yeux. L’épuisement a dû finir par vaincre mon angoisse, car je me suis endormi. À mon réveil, le jet avait amorcé sa descente. Je me suis tourné vers Taylor. Elle me scrutait.

— J’ai dormi longtemps ?

— Environ trois heures. Tu faisais pas mal de bruit. Encore des cauchemars ?

— Oui. Encore. Tu n’as pas lu dans mes pensées ?

— Non. Tes cauchemars m’effraient trop.







  


  – 4 –


  Les deux Naco


  

    Notre avion s’est posé à l’aéroport international de Bisbee-Douglas peu après dix-sept heures, heure locale. Les pneus ont couiné en touchant la piste poussiéreuse et surchauffée. On aurait dit des cris de douleur.


    L’aéroport tenait son statut « international » de sa proximité avec le Mexique, mais le titre faisait un peu ronflant pour un terrain si minuscule. Deux pistes étroites en plein désert, bordées de gros barils métalliques blancs rayés de rouge. Des mauvaises herbes poussaient dans les fissures du tarmac. Le terrain d’aviation était entouré d’une clôture en barbelés fatigués de deux mètres cinquante de haut, recouverte par endroits de virevoltants, et flanquée de palmiers rabougris et desséchés.


    À une centaine de mètres de la piste se dressaient trois hangars voûtés en tôle ondulée, rouillée. Pas de fenêtres, juste des portails recouverts de grilles métalliques.


    Le hangar le plus proche de nous était surmonté d’un poteau avec une manche à air et un instrument (un « anémomètre », d’après Ostin) pour mesurer la vitesse du vent. Personne en vue pour relever les données. L’endroit semblait dater de l’époque des avions à hélice.


    — Où sommes-nous ? a demandé Taylor.


    — À l’aéroport international de Bisbee-Douglas, lui a indiqué Ostin.


    — Ça m’a l’air désert.


    — On n’est pas à Los Angeles, c’est clair.


    — Ni même à Boise, ai-je glissé.


    Notre avion s’est immobilisé, puis a fait demi-tour pour se diriger lentement vers les hangars. Au-dessus de la porte du premier, fixée à même la tôle ondulée, une pancarte orange délavé annonçait :


     


    [image: APACHE AIRLINES]


     


    Un symbole tribal faisait office de logo.


    — Plutôt ironique, a commenté Ostin.


    — Comment ça ? ai-je interrogé.


    — C’est justement pas loin de Douglas, en Arizona, que Geronimo, le dernier chef apache, a rendu les armes et mis un terme à la résistance indienne aux États-Unis.


    — La nôtre va peut-être s’achever ici aussi, a soufflé Tessa.


    Tous les regards se sont tournés vers elle.


    — Tu es censée augmenter nos pouvoirs, lui a rappelé McKenna, pas les diminuer.


    — Je disais juste…


    — Non, a tranché Jack. C’est ici que notre résistance commence.


     


    J’ai aperçu un vieux mobil-home en alu, à moitié caché derrière un des hangars, et flanqué d’une Yamaha sans âge toute rouillée. Tandis que les moteurs de notre jet s’éteignaient, Scott est sorti du cockpit. Il a ouvert la portière latérale et un escalier s’est déplié jusqu’au sol.


    — Bien, a lancé le pilote. Tout le monde descend. Un monospace nous attend au hangar. Je dois récupérer la clé, ensuite nous pourrons charger nos affaires.


    Taylor et moi sommes descendus les derniers. Une brise légère soufflait, l’air était chaud et sec. Sitôt sur le tarmac, j’ai regardé alentour : le désert. Un parfum agréable de plante exotique émanait des cactus et des arbres enchevêtrés aux fleurs jaunes et blanches.


    — Prunier du Mexique, a déclaré Ostin comme s’il avait lu dans mes pensées.


    — Mais d’où tu sais tous ces trucs, toi ? s’est exclamée Tessa.


    — Je lis beaucoup, lui a expliqué notre génie.


    Puis, avec une ironie que je ne lui connaissais pas, il a ajouté :


    — Et toi, tu sais lire ?


    Tessa l’a foudroyé du regard.


    — Je ne peux peut-être pas te griller, mais je peux quand même t’assommer.




OEBPS/nav.xhtml






Sommaire



		Couverture



		Titre



		Sommaire



    		Liste des personnages



    		Prologue



		Première partie

		1. De vieux amis







		Deuxième partie

		2. Étincelles



		3. Cauchemars



		4. Les deux Naco



		5. Un petit village oublié de Dieu







		Troisième partie

		6. La kidnappeuse







		Quatrième partie

		7. De l'essence en gelée



		8. Le survivant



		9. Le garçon aux éclairs



		10. Billy Ray



		11. L'hôtel hanté



		12. L'homme en noir



		13. Désinformation



		14. Une boîte remplie de biscuits







		Cinquième partie

		15. Le capitaine Welch



		16. Je t'ai vendu, tu m'as vendue



		17. Un ordre simple



		18. Le roi de demain



		19. Le dictateur fantoche







		Sixième partie

		20. Le Christmas Ranch



		21. Des choses simples



		22. Julie Ridley







		Septième partie

		23. La chute de Tuvalu



		24. Les îles Hatch



		25. Le roi Quentin







		Huitième partie

		26. Les trois mêmes questions



		27. Une montre cassée







		Neuvième partie

		28. Retour sur le champ de bataille



		29. Retour à la maison



		30. Hot Dawg Bail Bonds







		Dixième partie

		31. Plan de secours numéro 2







		Onzième partie

		32. Sous le choc







		Douzième partie

		33. L'ennui, avec l'histoire…



		34. Une vidéo entre en jeu



		35. Cellule 25







		Treizième partie

		36. Le Joule







		Quatorzième partie

		37. Le fugitif



		38. Notre chef



		39. La voix







		Biographie de l’auteur



		Du même auteur



		Copyright





Pagination de l'édition papier



		1



		7



		8



		9



		10



		11



		12



		13



		14



		15



		16



		17



		19



		20



		21



		22



		23



		25



		27



		28



		29



		31



		32



		33



		35



		36



		37



		38



		39



		40



		41



		42



		43



		45



		46



		47



		48



		49



		50



		51



		52



		53



		54



		55



		56



		57



		58



		59



		60



		61



		62



		63



		64



		65



		66



		67



		68



		69



		71



		72



		73



		74



		75



		76



		77



		78



		79



		80



		81



		83



		85



		86



		87



		88



		89



		90



		91



		92



		93



		94



		95



		96



		97



		98



		99



		101



		102



		103



		104



		105



		106



		107



		108



		109



		111



		112



		113



		114



		115



		116



		117



		119



		120



		121



		122



		123



		124



		125



		126



		127



		128



		129



		130



		131



		132



		133



		134



		135



		136



		137



		138



		139



		140



		141



		142



		143



		144



		145



		146



		147



		148



		149



		150



		151



		152



		153



		155



		157



		158



		159



		160



		161



		162



		163



		164



		165



		166



		167



		168



		169



		170



		171



		172



		173



		174



		175



		176



		177



		179



		180



		181



		182



		183



		184



		185



		186



		187



		188



		189



		191



		192



		193



		194



		195



		196



		197



		198



		199



		200



		201



		202



		203



		204



		205



		206



		207



		208



		209



		210



		211



		212



		213



		214



		215



		216



		217



		218



		219



		220



		221



		222



		223



		224



		225



		226



		227



		229



		230



		231



		232



		233



		234



		235



		236



		237



		238



		239



		240



		241



		242



		243



		244



		245



		246



		247



		248



		249



		250



		251



		252



		253



		254



		255



		256



		257



		258



		259



		261



		262



		263



		264



		265



		267



		268



		269



		270



		271



		273



		275



		276



		277



		278



		279



		280



		281



		282



		283



		284



		285



		286



		287



		288



		289



		290



		291



		292



		293



		294



		295



		296



		297



		298



		299



		300



		301



		303



		304



		305



		306



		307



		309



		310



		311



		312



		313



		314



		315



		317



		318



		319



		320



		321



		322



		323



		324



		325



		326



		327



		328



		329



		330



		331



		332



		333



		334



		335



		337



		339



		340



		341



		342



		343



		344



		345



		347



		349



		350



		351



		352



		353



		354



		355



		357



		358



		359



		361



		362



		363



		364



		365



		366



		367



Guide

		Couverture

		Le cercle des 17

		Sommaire





OEBPS/images/PKJ_global-centre.jpg
POCKET JEUNESSE
PKJ-





OEBPS/images/apache.jpg
APACHE RIRLINES





OEBPS/cover/cover.jpg
AN
'étonnerait pas gue la tornade Michael \Xb
emporte [e monde entier.»

‘ )
«cam

James Dashnerauteurddusiabyrinthe

TORNADE DE FEU

12N








